
14 * * l e Soleil, Qirrhrr, i rnrlrrdi 29 mnrn /O*».?

Un nouveau rôle pour 
Marcello Mastroianni

Au Capitol Deux nouveaux disques de Pauline Julien

Le Ballet National du Canada
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ant pour Ciriq ballet.*' étaient au pro- .e mieux entraîne

’ le: ex- gramme fie Lai Compagnie Le Pas de cha^u e'
>ni mener*: Ballet National du Canada. va n» *•-» une :■eue.-, ex-
.sees fii cinq ballf•t.s qu i. ie crois n'ont ïnde irn portant

jarrm1.5 été pré* enfés 5ijf une fret pa,r le Pa?
a Rome scene quebécoi.si ba ■ Corsa illel "Lf

u eU) de- C>* f e c«.tnipav me. comme h. a v<uns vu :une inie.
e vai le saura e •; la ’ ■r nuri Conipa- mripo-rtantf■ des trois com- Montrepju?m profevionnelles a i Ca-

* j  a i ni' nada Le 'pe« :tac le. dams 1 en- .s-s de Lening.
epoq ;e «emblic a été h< >nnéte, .sans fou- P a.s de De■ux. plus

■efois as ne n de .sensation- ba ! >f. Sa rntsova• *• <<*,!*- ne, mu* al part léxcélleni "nu- me leu :• pleineÜK.ie Pa>» de Deux du Corsai- qui coure
re . cJansr• par Mine GaÜna r virtuosité. !
Sa mûso va et Bairl Kraul. re der- Le* mimé ro.* de "
nier •-n re nipiac«ment de David eîp largement a

a de Adam.•• q i i nu d'ailleurs pas ker. appréci*
danse ours rie ia vtire*- pei formai)ce
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.Serenade" un ballet en trois 

mouvemeiif* d* Georges Baian 
< hine sur la musique de Ttha. 
kov-ky serenade pour insti - 
nients a cordes i Ce "poème

que pe,sonna** est abstraction 
; >>n) an tique Mjjei ehet h Ba-
ianchine a eu* presque par- 
fai! y race aux solistes Galma 
Sami,so va, Ankela Lei^h Jocelyn 
I'ereUi*. Jeremy Blanton et F t.’ 1 
K:,m: Du côte corps de balle: 
toujours les mêmes faiblesses, 
manque d *•)! emble et d*- ;< rq*- 

ti • a m alt n-n! -e ; r
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Il est regret- 

ix danseurs ne 
présentés. en 

un Pas de Deux 
quement dansant, 
t de Paris”, ballet.

la musique de 
juat-sou> de Kurt 

aurait pu être complément 
<m addition d ira la douce 
Q ialifions-ie d exhibition pour 

Boites de nuit "Nuit d Hi-
ver” terminait le spectacle Sur 
une musique dr Rachmaninov ei 
un»1 i hon graphie de Walter Go- 

•• la encore l'ensemble. la mi- 
» au point de chaque element 

faisait par moments, nettement 
défaut Est-ce dû a l'incom- 
pa:ibihié <ie rythme qui sem-

blait expier entre la musique et 
les pas .

Il m'a semble que l'orchestre 
manquait de lyrisme surtout 
dans i'accompagnement pour le 
ballet Sérénade Rien a dire 
ries decors, puisque inexistants, 
quant aux costume* disons 
que plusieurs nous ont paru fort

Les peintres . .. 
en bâtiment 
sous le charme 
de ‘ LOLLO”
La ceiebre vedette italienne 

* décidé de domine: Parus. Deux 
fie'her. dan. .son carquois ; .son 
charme bien connu et un ap-
partement loue a . .septième 
Mage dun immeuble parisien 
C e i appartement-pied-â-terre 
comporte deux chambres, deux 

ali»*-, de bains, un salon e: un 
bureau La < a piteuse star ita-
lienne a-t-elle des. goûts hollv- 
*a iod’.ens * Nullement, répon-
dent le.- peinues qui ont ‘Te-
nus les lieux en état Les cou-
leurs dominante- sont le blanc 
ca.sse pour sa chambre • et le 
vert pâle Et les peintres, qu'el-
le a séduits par ses goûts classi-
ques et par son calme, ri'ajou- 
er "C'est une femme d'affai- 
es Comme en plus elle est 

mile fille nous lui avons fait 
une remise de deux cents 
francs

Ce qui fait du "Sole:; un 
uuiruai populaire, c'est son in-
formation varice et son abon-
dante illustration
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Paui:nr .lulicn. la ri:, pü -p ca-
nadienne française la plus ap-
préciée rie tous les amoureux 
dr la chaa-on vient de lancer 
deux nouveaux disques long-jeu 
C est avec une voix mélancoli-
que et chaude que Pauline Ju-
lien chante Léo Ferré, Aragon, 
et nos Canadiens comme Vi- 
gneauit, Leveille. Letourneau 
On peut entendre du célèbre 
poete de la chanson française 
q ; c i Léo Ferré: Ten as" 
■'L'amour", Vingt ans". "Est- 
ce ainsi que ces hommes vivent" 
Jamais Vigneault n'a sa bien etc 
interprété et compris lorsque 
Pauline Julien nous fait revi-
vre Le rendez-vous". "Ma jeu-
nesse", "El Senor" et "Jean du 
Sud".

Les representations, a la Co- 
médie-França se, rie Crime et 
Châtiment" se déroulent dans 
une ambiance inconnue encore 
au Theatre Français .. Di-
manche dernier en matinee, 
âpre.' vingt-huit rappels et ac-
clamations sans fin. on a du 
couper les lumières pour obte-
nir le départ des spectateurs 
Le rôle de Raskolnikov est in-
terprété par Robert Hirsch.
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CHUBBY CHECKER cirrive ce soir 
ci I cieroport ci 7h 55. Les Jeu 
nés * soyt'i tous Ici pour l'cic 
cueillir . . .
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UN PROGRAMME SUPER-SPECIAL!
L histoire d'Eddy Duthin !
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LES CHAUSSETTES NOIRES 
«vec EDDV MITCHELL
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% - * pj parlp avec son ânif • s* 
chair rt sa voix II y a plus 
une chanxon de Pierre Letour-
neau. "Le.s colomnei" qui nous 
remplit de fraîcheur. On décou-
vre la solitude d'une femme n- 
bandonnée c ns Mon mari est 
parti" de Anne Sylvestre

Le r-eeond long-jeu enregistré 
par Pauline Julien illustre fort 
bien le monde de la fantaisie 
"Solldad et Barbarie" deux per-
sonnages sortis du monde de 
l'imagination et don: raffolent 
tous les jeunes téléspectateurs 
ces émissions enfantines. Dis-
que débordant de poesie et de

IMPERIAL
N ( Ol’LH H* .lan*i»i*> rnrorr. nr 
ol ne fut <*rganisf *vpr autant d* 
irériMon ’ M pourtant .

’L’INCONNU DE LAS VEGAS'

spontanéité André Cailloux se-
conde a merveille Pauline Ju-
lien La musique d'Herbert Ruff 
se prête ave:.- goût au conte de 
André Douaire LTustoire iacon- 
tee s'intitule "Le Yen magique 
et Chasatomga".

Pauline Julien est sans dente 
l'une de nos interprète.- les 
plus sensibles le splus agréables 
a entendre
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Kl H H WMH A M **\N t \BOT

CI NÉ AC

PRINCESSE
Il fst tri qur *ou» rainirr pnpulaM* 
«vri se a hanson* - habile «v«r nr» 
points
H.VIS PRFNLE1 A nOI-OHHART 

duns

BAGARRES AU KING CREOLE
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"LA CITE DISPARUE"
JOHN V\\\M **(11*11! V M»RFN.
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PRENEZ GARDE A LA FLOTTE
avec (ilenn lord, (iia Scala,
Karl Holliman. Anne Francis,
Keenan Wynn. Fred Clark.

rinrma«cope rn tnulrurs

LE SAINT MENE LA DANSE
avec Felix Martin 

M. Mercier
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SERA-T-ELLE ASSEZ FORTE 
POUR REFUSER LA TENTATION!
D'un cèle, la confiance, l'affection ; 
de l'aufre, l’alfraclion physique.

TENDRE

Un film de Henri Decoin d’après le 
roman de Henrt Troyat, en vedetre

 CHRISTIAN MARQUAND 
+ LUCIIF SAINT-SIMON 

PAUUTTi DUBOST  MARIE DFA

Autre Grand Film !

"Il v a des années qu’on n’a ru film 
a effet d'une action aussi serrer et 
captivante !
MAGAZINE FIFE

JAIMES
STEWAR
LEE REMICK 
BFN GAZZARA 
ARTHUR O'CONNELL 
EVE AROEN 
KATHRYN GRANT
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'Autopsie
d'un

meurtre"
ro- Vhctet i ^
IOSEPH N WELCH
rôle du juge Weaver
Une interpret*! mtt qui 
restera r i ave»* dsns 
votre mémoire
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S. BONDS * DON COVAY 
• DEE DEE SHARP v- \\ ^
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UN ETRANGE ET TERRIBLE COMBAT 
ENTRE DEUX HOMMES DANS UNE 
ETRANGE ET TERRIBLE VILLE 
DU MEXIQUE

DIRA IDSinOl JONH MltLS - MYIENE OEMONSEOT

LES 
POSSEDES 
DU MAL

l paiement a Vafliche

Une oeuvre d'un interet constant 
et d une grande valeur humaine

SAMEDI SOIR 
DIMANCHE MATIN

Dernier mur nu ( in,mn tir /‘ffrix

LES DROGUES - LES JEUNES MARIS
Dernier jour nu Piyatle

ECOUTE MA CHANSON 
A L OMBRE DE L ETOILE ROUGE

.AUTHENTIQUE... SAISISSANT...
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FAÇONS DE FAIRE L'AMOUR. 
©V/ CHEZ LES INDIGENES’

urn* te Plus 
PtveiATEua oc
ItPOOUC

n»

Kl

!

PcxM? 
&*?

UE SfCRET DTROS
RITES ETRANGES 

L'AMOUR r
i fflsTQME ffVHt FILLE 
MU MfAtW 0£

IA PtfDmON f

A L AFFICHE 
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